
Une saison tronquée et une Olympiade prolongée 

 

 

 
La saison s’est ouverte avec en point d’orgues les JO de Tokyo 2020 sur une rentrée sportive 

qui s’annonçait sous les meilleurs hospices : 

- Dès le mois de novembre la coupe du monde d’Orléans, « notre coupe du monde » tenait 

toutes ses promesses : forte participation, stage préparatoire rassemblant près de la 

moitié des délégations et des participantes, la salle du zénith retrouvée pour les finales et 

surtout un nouveau partenaire titre la société Orcom. 

Et « cerise sur le gâteau » afin de parachever la fête, Manon Brunet s’imposait en finale 

de cette belle épreuve pour la deuxième fois. 

- Des résultats et des sélections internationales en forte hausse 

- Une progression du nombre des licenciés  

Mais la crise sanitaire est passée par là et a fortement impacté et bousculé la vie sociale et 

sportive du club ; Grâce à l’engagement et à la mobilisation des élus et des salariés du club, 

nous avons pu avec votre aide, faire face à ce qu’il est convenu d’appeler maintenant « la 

première vague » 

Nous tenons avec Catherine à saluer cet engagement de tous les instants et souligner les 

initiatives qui ont vu le jour pour permettre d’essayer de garder le lien et de s’adapter aux 

différentes contraintes sanitaires, ceci en étroite relation avec les services de la mairie. 

Nous tenons également à exprimer nos remerciements aux partenaires institutionnels et privés 

qui nous ont accompagné fidèlement durant cette difficile période et souligner en particulier le 

rôle prépondérant et déterminant de la ville d’Orléans, avec une nouvelle équipe et un nouvel 

élu aux sports avec qui nous avons pu établir très rapidement des relations de confiance. 

 

Les constats : 

une saison qui avait très bien démarré, ceci malgré : 

- le report des jeux de « Tokyo 2020 » Jo qui sont en général pour l’escrime une excellente 

source de recrutement. 

- l’annulation de « Rentrée en Fête » véritable vitrine organisée par la ville pour la promotion 

et la découverte des associations en général, et de notre sport en particulier 

- une excellente rentrée sportive qui laissait entrevoir une augmentation du nombre de nos 

licenciés 

- une coupe du monde qui bénéficiait d’un soutien renforcé, d’une couverture médiatique 

augmentée, et d’un engouement en constante progression ; le public orléanais attend 

fidèlement ce rendez-vous annuel 

- l’attribution du championnat de France sénior de sabre. 

 

 



Les perspectives de la saison 2020/2021 

Tout ceci a été une deuxième fois brutalement stoppé ; les annonces actuelles laisseraient 

supposer une reprise progressive plus complète en janvier 

Nous travaillons toujours en étroite collaboration avec les équipes pédagogiques et de 

direction du lycée Charles PEGUY et du collège Jeanne d’ARC, bienveillantes, engagées, 

véritables parties prenantes dans le fonctionnement et la réussite de leurs sections sportives. 

Vous pouvez compter sur la nouvelle équipe dirigeante du club active et mobilisée avec une 

implication forte des élus pour construire le projet sportif pour cette nouvelle Olympiade. 

Olympiade qui verra deux jeux Olympiques et qui nous emmènera jusqu’aux jeux de « Paris 

2024 » Les jeux de la France dans lesquels nous souhaitons être acteurs, en partenariat avec 

la ville d’Orléans, pour être centre de préparation aux jeux.  

Cette nouvelle équipe aura également à prendre en compte les effets de ce deuxième 

confinement en proposant diverses possibilités de compensation : 

- bon de matériel 

- stages gratuits durant les vacances scolaires ou le samedi matin, pour les jeunes ou les 

adultes 

- don au club ou remboursement d’une partie de la cotisation 

- avoir pour la saison prochaine 

Avec Catherine nous tenons à remercier tous les élus et salariés  qui, au long de ces deux 

mandats, se sont impliqués dans la vie de notre club avec une mention particulière pour 

Corinne et nos Maitres d’Armes, professionnels diplômés de grande qualité sans qui le Cercle 

d’Escrime Orléanais ne serait pas ce qu’il est. 

 

Catherine REA et Jean-Louis DESNOUES 

 

 


